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L'" EXÉCRABLE" UNITÉ
Un des préjugeза [Méjugés, ui des sopbis-Italie que se présente l'unité fran-

misé historiques" et pdlitiqueé dèsjçaise. Elle ne date que d'un demi
pitié rédadduâ éri décidant, iiotdnï- siècle;
ment ea France, est celui qui a

trait à l'vmHé allemande. C'est à

ça pofni que.jSÎ, parmi les gens
figés dans eêue- erreur, Il eii est

pius d'un pour déplorer cette
« exécrable» unité,ainsi qu'Anatole
ts\.P.. -j. . ; - ri : ... n -u &...

peine iiistofiq'tienîent, Ëile ne sau-

rait se recommander du libre con*

| senteniant des particularismes ab-

diquant flcter se fondre dans i uni-
taris ne ; elle a été inipdséë. pat la
violence, façonnée par le fer et par

France Га qualifiée, ceîix-là même ie feu au profit de i'impêrialisiiie
gémisçenf qu'on § q trdnvé défaut p t Uèsidiia
Un . ni accompli sur lequel on ne j La conception maîtres % la di-
saurait revenir. Selon eux, il pro- reclive invariable de l'unitarisme
viendrait de l'évolution naturelle,'allemand, c'est l'élan de conquête
du peuple allemand ; il serait l'ft- à jet continu* c'est l'agression
ooiitissaiil iiiéidctablé d'dri periiétqelle, car se bèSant sur le
sus que rien rie pourrait arrêter, préteridu ^eniiatiisrîie ЬЫопсо
Mais?! «ri est d'adirés ; qui dée a- linguistique d'un irrédentisme
rent que ce serait attenter au droit nienteur, il poursuit l'englobement
« imprescriptible » des peuples ie dans l'empire, de foriieS les contrées
disposer d'eux-mêmes que de pre- d'une aléiixamlè idéale. Une pa fié
ten ire violenter la conscience na- comme la France, fait remarquer
tionafe de soixante mibions d'Aile-; on ne peut mieux CharlesMaurras,
mand.s, eu portant une main au-'tient à Un territoire défini et. à un

dacieuse sur l'unité germanique passé acquis; l'unité allemande

| tient surtout à une idée historico-

| juridique C'est la forme hypo-
l crite et moderne de l'invasion op-
! posée à notre sentiment romain de

j la propriété héréditaire d'un pays
\ pûi* ie paysan qui ie détient, »

Cette contre-vérité a surtout des'
^

M. de Bulow écrivait jadis que
adeptes dans l'école démocratique, l'Allemand était essentiellement par-
ainsi que le constate M. Aulard. ticulariste et que l'unité germani-

[ que forgée par Bismarck était un

| édifice des plus fragiles. On a eu,

|â la révolution de 1918? la preuve
l que l'ex-chancelier disait vrai ;
I mais on n'a pas su exploiter les
divisions qui se produisirent. Le

Il a été un des rares publicistes de préjugé en faveur de l'unité aile-

son parti qui, après Rtclus, se mande domina. Aujourd'hui, le

soient éleVéà ébhire le dogme—car particularisme s'affirme р!из que
cet e théorie fallacieuse est deve- jamais. Munich se dresse contre

nue un dogme — de l'unité aile- Berlin et le vieux séparatisme ba-

mande sous l'hégémonie prussien- varois se réveille. L'assassiuat
ne. Ne pouvant réussir, lui, pro- d'Erzbèrger a mis l'Allemagne en

fesseitr d histoire â la Sorbonile, à ébullition ; partis de droite et par-
rendre compte de cette incompré- tis de gauche sont prêts à en ve-

hension préconçue de ses coreli- nir aux mains. Le chancelier Wirth

giohnaires politiques, il écrivait ; appréhende la guerre civile. Il n'est

cil doit exister uûe raison qui pas trop tard pour profiter des

ixféchappe pour que les hommes convulsions du Reich qui menacent
de gauche et d'extrême gauche en l'unité allemande et aider à la

France soient si favorables à l'unité ruine de l'œuvre de Bismarck,
allemande. » ! A. de La jonquière.
Cette raison on peut la chercher

dans la tradition philosophique des

Encyclopédistes du XVille siècle,
dont la grande majorité étaient aux

gages de ta Prusse et chantaient
les louantes de Frédéric H, le vo- Assemblée Générale

leur de là SiLsie, ie destructeur de L'Assemblée générale annuelle de
la Pologne. Voltaire n'écrivait-il l'Union Nationale des Combattants

pas à son royal ami — ils ne s'e- (Section de Constantinople) aura

taiaur pas encore brouillés — pour lieu ie vendredi 23 septembre à 17
le féliciter d'avoir battu « les Wai- h. 30 (heure précise) à l 'Union
ehes » à Rosbach. Cette bataille. Française.
soit dit en passant, a été en réalité Tous les camarades sont priés
non pas une défaite française mais de faire l'impossible pour être pré-
une débâcle allemande. L'ai inée de sents à cette réunion. Il convient
Soubise ne comprenait que G 000 que tous les combattants français
hommes de troupes française-»; le se sentent les coudes dans les oc-

reste était composé des contin- casions où il doit être décidé de

gents allemands des cercles du leurs intérêts Un nouveau Comité

Rhin, à la solde de la France, sous de trente membres sera à élire en

Ips ordres du prince de Saxe- entier. Aucune liste officielle ne sera

Hildbugbausen. Ce fut la lâcheté distribuée, chacun ayant à faire

de ces troupes qui, dès les pre- son choix dans la liste générale
miers coups de feu, s'enfuirent de des camarades qui lui sera remise

pied ferme, si on peut s'exprimer à la porte.
ainsi, qui causa la perte de la ba- Tout combattant qui, absent à

taille. Soubise et ses Français tin- cette réunion, ne s'en sera pas à

rent quand même tonte la journée, l'avance excusé par écrit,sera con-

Mais Soubise était mal vu des Phi- sidéré comme démissionnaire et

losoplies ; on l'attaqua, d'autant rayé des contrôles.
plus que c'était une façon indirecte \ —

d'attaquer la Cour. On composa-
sur lui une chanson —tout ne finit-
il pas par des chansons?— qui le]
ridiculisa et consacra la gloire prus- j
sienne usurpée. f
Pendant la guerre les déclara-1 Une Personnalité ayant dernièrement

tions que l'Entente combattait avant séjourné un mois et demi en Arménie,
tout l'impérialisme n'ont pas man- écrit que la situation politique de la Ré-

que. Or, l'unitarisme allemand et publique est plus satisfaisante qu'on se

l'impérialisme sont identiquement i'imagme.
la même chose. L unité allemande j Y'Aravod qui donne cette nouvelle se

n'est pas un lait de vieille date, ! j-éserve de communiquer à l'arrivée pro-
conséquence de la vocation ibto-. GhaiQ6 d3 ]a personnalité en question de
r.que et d'une tradition politique informations
invétérée, née des la formation de j

~

la nation et poursuivie à travers-

LA GUERRE GRÉCO-TURQUE

LA BATAILLE
"

OU
ET LA VICTOIRE
SAKARIA

EXPOSÉ OFFICIEL DU GÉNÉRAL PAPOULAS

Union Nationale des Combattants

EN ARMENIE
La situation

à ce sujet.

Communiqués officiels helléniques
7 septembrë

La grande bataille du Sakaria сот-

menece le 10 août (u. s.) peut être consi-

iiérée aujourd'hui Cottiine terminée par

la rëthaile de tcnnehii à l'est et ail iiôtd

de la tignt Polalli mont Arits —

Guzeldjé Kalékeuy.
Des Utiles pro 'ongees de l'armée реп-

dant quinze jbiifs et nvils ont été exlrê-

mcmenl dures, l'ennemi àijaiii défendu
pas à pas, avec opinicitreté, le terrain

soigneusement organisé par lui pour une
défense. La bravoure, l'abnégation et

l'endurance de nos trouves ont été au-

dessus de tout précédent et de toute des-

criplion. Les mots son' insuffisants à

caractériser celle tulle gigantesque des-

Ilnéс à déloger l'ennemi de positions très

fories et des lignes successives de ses re-

tranchements et à obtenir la victoire.

L'ennemi, après sa défaite à Kutahia

et à Eski-Chéhir, s'était retiré à la hâte

derrière le bras est du Sakaria dans le

but de reconstituer ses forces. Là il s'est
adonné fiévreusement au renforcement
de son armé ' par un nouvel enrôlement

et par l'appel de loutes ses forces dé'a-

chées, et surtout de la division de Cili-

cie, et par la création de nouvelles

divisions Ainsi il a réussi à remplacer
ses grandes pertes des batailles prècè-
denles et à augmenter le chiffre primitif
de ses divisions. Parallèlement il s'était

empressé de remuer tout le terrain de

bataille prévu en constituant des for-
malions extrêmement fortes.

Les positions de l'ennemi
La position de défense de l'ennem 1

,

commençant dés la région de l'ancien

Gordium, s'étendait le long de la rive

orientale de ses rivières affluenles de

Gueuk et de Kalrandji jusqu'à des hau-

leurs escarpées de Kanli-Gheul vers l'est.

La longueur totale de la zone fortifiée
était de 95 kil. et la profondeur de 20

La face occidentale de cette position
était défendue par le Sakaria, un obs-

lacle infranchissable sur une longueur
de i0 kilomètres. Il ne restait donc que
vers le sud un front à attaquer de 55

kilomètres.
Le passage da Sakaria étant exclu au

moyen d'une attaque par l'ouest, ainsi

que d'entreprises par h noid, par suite

des entraves des bras du nord et de

l'ouest du fictive ainsi que du fait du

terrain montagneux, il ne restait pour
la conquête que le front sud. C'est sur

celui-ci que l'ennemi concentrait ses

efforts. Les tranchées de ce front, el

spécialement celtis du centre et de sa

partie ouest, depuis Ii.djirli jusqu'au
Yildiz-Dagh, formaient une suite de

lignes successives, se commandant l'une

l'autre par leurs feux

Le déclenchement
de l'offensive

Des formations extrêmement fortes
barbelées, comme celles du Yildiz-Dagh
el ae Sabandja. avec trois autres inler-

valles au milieu, et de Tabour-Oglou,
constituaient des points invincibles cl

servaient comme d'appuis à la ligne.
Plusieurs séries de crêtes de montagnes,
parallèlement situées derrière le front,
formaient des lignes successives de dé-

fense. De l'artillerie lourde était placée
sur tout le front.
Notre armée, après la bataille du S

juillet (v. s.) était restée dans l'inactivité

pendant vingt jours à l'est d'Eski-Ché-

; division, laissée à la rive occidentale du

kakari -

, au sud de celui ci.

Marche dans le désert

La conquête cïe l'Ardits
ef du Kalikdagh

Le 19 cl le 20 août v.s. après des

luttes surhumaines et par le concours

A 10 heures du soir, elle occupait des ^ds notre centre, on rérnsit la conquête
pos'es avancés an sud des fleuves GueiilAd- s lignes montagneuses d'Ardils et

et Kalrandji à 11 heures elle entrepre-] Kalikdagh et ainsi notre ligne fut pous-
пай i attaque contre des milliers de po-jsée en avant, vers le nord de cette crête

sitions ennemies et tihë division effecAda montagnes. L'ennemi subit ici de

luait lu itabcrséc du Sakari t ait sud de \ graves pertes e! s'enfuit en désordre. A

ar-Ls siècles pour devenir une réa-1 L s buiion des artistes de l'Arménie

Il té. Ce n'est pas le fruit d'un passé j Avéra bientôt à Constantinople pour or

millénaire « favorisé par les forces ; ganiser une ieprésentation au profit de:

concordantes du ciel et de ia terre», [indigents {je ce pays. ,

Gord.iim, en pfôh&qitcint du désordre

dans ses rangs. L'armée, f.oui
1 âe déve-

lopper en vue d'une attaque contre ici

position ëri.icinie, a marché pour la

plus grande partie par un désert aride,
mi terrain sec, dépourvu d'eau Ct aVec de

rares ressources en vivres. Ces difficul-
lés de marche et de ravitaillement ont

été surmontées.

Des raids de cavalerie ennemie inquié-
luient sans cesse les communications.

L'ennemi, se fiant à la puissance de

ses fortifications, surtout à sa droite,
concentra la plupart de ses forces à sa

gauche en vue d'éviter un encerclement

uur l'aile droite hellène, et au centre,
dans le but d'enfoncer peut-être le cen-

Ire hellène après l'avoir fatigué en le

harcelant. A sa droite, il conserva сот-

paralivement peu de forces, suppléant
ail reste par de fories positions.

Le 11 août v. s. l'aile gauche hellène

occupait les premières lignes ennemies,

mais, après une lutte, arrêtait sonavan-

ce devant les appuis barbelés de V n-

nemi et des positions protégées par des

fils de fer. Le centre hellène ouvrait la

série de ses luttes gigantesques tandis

que l'aile droite était temporairement
resserrée.

A l'aile, droite

Arnits un bataillon entier dëvi prison-

nier avec ses officiers et des canons.

L'armée, après une mai.
'

e remar-

quablc de dix jours el des c ombats hé-

ro'iques et victorieux de quinze jours, a
obtenu le but poursuivi. Ayant brisé la

résistance ennemie, elle a occupé les

positions fortifiées de celui-ci et s'est

établie sur la rive orientale du Sakaria

en s'assurant et en rétablissant ses сот-

municalions, garantissant ainsi la re-

prise des opérations.
Général PAPOULAS

10 septembre
X 'ennemi qui avait déclan-

RÉDAGTÎON-ADMINISTRATION
Péra t Rue des Petits-Chaaips No
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Communiqués nationalistes
10 septembre

Dans le secteur de Beylik-Keupru, à la

suite de l'attaque de nos troupes, d'im-

portantes parties dés positions ennemies

ont été occupées. Plusieurs canons, un

très grand nombre de mitrailleuses et

autre matériel de guerre ont été pris.
Nous avons fait de nombreux prisonniers
dont un officier.

*
* *

11 Septembre
A l'aile gauche, à la suite de notre vio-

lente attaque, l'ennemi reculo. Afin de
ï dissimuler cette retraite, l'ennemi a passé
à l'attaque, mais a été repoussé avec des
pertes considérables. Il a été constaté
que, clans sa retraite, l'adversaire brûle
les villages.

Halidé Edib et la jeunesse turque
Halidé Edib hanem publie dans le

Hakimiêti-Millié une lettre ouverte

adressée à la jeunesse de Gonstantino-

pie et dont l'Agence d'Anatolie donne le

passage suivant ;

Les Hellènes ont lancé dans le comba£
leurs hommes les plus éclairés qai for-

ment l'armée de l'«Empereur Paléolegue»
ou je ne sais quelle division. Mais où

est notre division de Constantinople ? No-

trerégiment de «Fatih»,notre bataillon de

«Yavour ?»

Tandis que dans le grondement du ca-

non, l'explosion des obus ou des grena-

des, les enfants d'Anatolie opposent à

'ennemi leur peitritre sussi solide que le

chêne, des milliers d'enfants de Constan-

tinopîe s'amusent chez Tokatlian, sur la

ché usee puissante attaque con- £rat, ù rue > dans les salons.

tre notre centre et notre aile Halidé Edib hanem rappelle ensuite le

ffatsctie a été repoussé. [serment fait, il y a de cela deux ans, sur

Général PAPOULAS jla place de Sultan Ahmed, à pro-

LES ALLIES ET LA TURQUIE

Communiqué officiel

Constantinople, 11 sept. 1921.

avec r. ge jusqu'au 17 août v. s. et sur

ses premières lignes. Pendant ces huit

jours nos attaques et les conire-atta-

dans l'exercice de leurs осей*

pations paisibles et de leurs
distractions.

C'est avec regret que l'officier Aucune restriction, comme

général commandant les for- cela est souvent appliqué sur

césalli es d'occupation à C&ns* les territoires occupés, n'a été
La résistance de l ennemi se pi olongea doit annoncer qu'il imposée aux habitants de Cons*

a en sa possession des preuves tantinople, comme par exem»

précises que certaines organi* pic, le couvre*feu, la limitation
salions ont été formées à Vous- des voyages, l'enregistrement

ques de l'ennemi constituèrent un en- tantinople par des 2*ersonncs obligatoire, et les conséquences
chaînanerit ininterrompu de combats d(>\ /ï2i€t/l'V€iH€S> /È'ii€s&j dltints Iq fatut cTc ЯмМгЪъ twcltcs cïe l éiat cïc* sifcfj&s

jour et de nuit. Des positions forles\ commettre des actes contre la

étaient prises el reprises. Une de nos \ sécuritétien forces alliées à

divinons occupa héroïquement, par une j ^. r

л
... ...

. .
_ s Une de ces organisations a été

attaque nocturne, la position de 1 am- \j>or .m^e .

bouroglou. Une lu'te sauvage au moyenj
de grenades ù main s'ouvril. A la fm.laï « pour provoquer «ne révo-
. r ,~ ...

. ! lufion a Constantinople ;
formation resta defimtwemententrenoSj

-

fe>
capturer

et distribuer
mains.

La division du centre occupa, après
des luit s sanglantes, les re ranchements

d Alantzic. Une autre division de la gau-

b) capturer et
matériel de guerre turc qui
avait été et qui est actuelle-
nient sous la garde des auto-

rifésmilitaires alliées ;
che occupa les fortifications de SabanJja,{ e) provoquer le méce : nie-

disputées à plusieurs reprises par l'en-\mentparmi les troupes royales
nemi. \ d® N. M. Britannique, Empe-
Noire gauche, attardée, occupa par L; reMr ^es fndes :

un sauvage assaut la crête escarpée de\ d) assassiner certains offi-
.r . r, •

„„„„ „„ eiers des forces alliées remplis-
Kale-Grota. L ennemi perdait sans cesse

. ,

1
„ .. , \

, . I sont des fonctions importan-
du terrain, nos troupes marchaient ; ^
lentement, mais sûrement. j L'officier général commun-
L ennemi entreprit à plusieurs repri, ■, forces alliées d'oceu-

ses des contre attaques avec l'objectif ^pation a en sa possession le

de percer notre centre, mais il recula] nom despersonnes soupçonnées
avec de graves pertes. | d'être impliquées dans cette

Enfin, le matin du 17 août (v.s.) l'en-î organisai ion.
nemi renfoncé abandonna ses posiltonsl Ves noms ont été soumis aux

autorités turques qui seront

l tenues responsi (Aes par Se coin-

i
mandant en chefallié délivrer
ces personnes dans un délai de

I SEET .JOÏIIIS à partir de cette

I date, 11 septembre 1921.

devant notre gauche el notre centre el

se retira sur ses lignes d'arrière en

continuant la lutte.

Notre division qui avait franchi le

Sakaria près de Gordium, livra égale-
ment une lutte rude contre de fories jj JLcurs procès seront instruits
forces. Les conire-aiiaques se succèdent fpar an tribunalaili

'

d'enquête,
aax attaques, mais ceile-ci également
avança en gagnant du terrain pas à pas
dans la direction de Polatli.

Une seconde ligne composée de crêt 5
de montagnes est également conquise le

1S août par notre centre après des сот-

Ees dispositionsprises pour
l'avenir dépendront de l'atti-
tude de la population.
Les puissances alliées sont

désireuses d'obtenir un règle»
ment pacifique et de voir la re*

prise du commerce et des af*
foires.
Ее f ,it qu'un méprisable

complot ait été d'eouvert à

Constantinople, et ait été à la
veille d'être mis en exécution
ne peut pas être ignoré. Ce

complot a été organisé dans le
but de menacer la sécurité des

forces alliées.

E'officier général commun-
dant en chef des forces alliées
avertitpar conséquent tous les
intéressés que les dispositions
qu'il est maintenant obligé de

prendre ont été provoquées uni-
quementpar l'abus des conces-
sions que les forces alliées ont
accordé aux habitants.
C'est à eux m intenant d'as•

surer, par leur conduite, que
de nouveaux complots de cette
nature ne surgiront plus, et,
en ceci, l'officier général coin*
mandant en chefdes forces al*
liées compte sur la coopération
loyale des autorités ottomanes•
S'il en est convaincu, il con*

tinuera à leurmontrer la me-

me considération que précé-
demntenf. Bans le cas contrai-

re, il sera obligé d'exercer les
Il a été toujours reconnu que

le long retard dans la conclu-
sion de la paix pouvait peser „ . . » . -,

: \ pleins pouvoirs que lut conféré
lourdement sur la popul tion\J ... - T 1

hir afin de préparer son équipement el ; bats extrêmement violents el des alla-

ses moyens d'action pour la nouvelle ques nocturnes Noire gauche avanc

entreprise. Le 1er août {v.s.) l'armée lentement par suite de la résistance

SQûjïnçatl, le S du mais (v.s.) elle pas- opiniâtre de l ennemi.

civile et pour cette raison, les
forces alliées d'occupation ont
avec persistance, fait de leur
mieux pour alléger le fardeau
pesant sur les h bilanls de

Constantinople, en leur per-
mettant la plus grande liberté

sa qualité de commandant en

chef des forces d'occupation.
(T.IT.R.)

Prière à nos correspondants de

n'écrire que sur un seul côté de la

feuille.

\
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pos de l'occupation de Smyrne par l^g
hellènes. Elle ajoute :

A Sultan-Ahmed, nous avons juré en-

semble. Si aujourd'hui, je ne vous rap-
pelle pas cet éternel et beau serment j 'y
aurai manqué moi-même. Mon cœur,mes
yeux attendent la division qui doit venir
de Constantinople, de Fatih.

L 'opinion turque
Toujours à la veille

d'un désastre... grec
De l'Ileri :
Des informations relatives à la situa-

lion militaire, il ressort que les divisions
formant l'aile droite ennemie ne pour-
ront pas échapper à un désastre,
même si l'armée hellène a reçu l'ordre
d'effectuer une retraite générale.
Ainsi qu'on le sait, les forces se trou-

vant sur cette partie du front forment une

longue ligne s'étendant vers l'ouest. Une
retraite, dans de pareilles conditions,
n'est pas chose aisée. Elle doit s'effectuer
de telle sorte que l'ennemi ne soit pas
poussé vers Kon.ia et les déserts.

Le commandement hellène doit avoir i
envisagé cette éventualité, car selon un

bruit, il aurait donné, déjà depuis 3

jours, à sen aiie droite, l'ordre de la re-

iraile.
Cette information à en juger par la si-

tuation actuelle doit être exacte.

Cependant, l'action de nos troupes au

Rentre a rendu la retraite de l'aile droite 1

grecque presque impossible et cette si-
tuation explique la nouvelle de la capture
de la 12me division hellène.

*
* *

Du Terdjiman î

Le communiqué officiel du 10 a con-

firmé nos prévisions concernant la situa-
tion critiqua de l'aile droite hellène.
Toutes les nouvelles oflicielles et offl-

denses arrivant depuis trois jours, an-

noncent que notre contre-attaque se dé-

veloppe avec succès, visant à l'isolement
de l'aile droite ennemie.

Des informations authentiques que nous

recevons au dernier moment, il ressort

que les deux tronçons du front hellène

percé à Beylik-Keupru, sur une étendue
de 10 kilomètres, ne pourront plus se re-

joindre, ce qui a mis en danger l'aile

droite ennemie. Comme cette aile se

compose de 5 division, on peut dire que!
près de te moitié de l'armée grecque est i
paralyeôo. - ~ . j

Par suite de cette situation, les divi-

sion hellènes se retirant de Tchaldagh,
pour échapper à un encerclement, ont

essayé de se jeter dans la plaine de Haï-

mana.

D'après une nouvelle arrivée hier soir

et dont l'authenticité n'a pu être contrô-

lée, toute la 12me division hellène aurait

été faite prisonnière.

Laiste sportive de Macrike'jy
La famine russe

Londres, la sept.
Dimanche, à 3 heures de l'après-

midi, a eu lieu la grande fête sper
L'Allemagne *

et la politique du pire
On télégraphie de Riga que le; Paris, il. T. H. R. — Différents jour- ! tive organisée par le général Char-

comité de la commission interna- ; naux,notamment VExcelsioreiia Liberté, j РУ» colonel Ghatel et les officiers
tionale de secours a longuement; ont fait ressortir que la dépréciation du |^ CPJP3 d occupation français a

délibéré hier dans l 'après-midi au .me.k, si site continuait, pourrait faire deU*™ ^Jaitè s'estâtsujet de l'attitude qu'il convient ; 1 Allemagne une nouvelle Autriche. roulée, situé à proximité de la
Le Matin avertit aujourd'hui 1'Aliema-1 gare, était aménagé avec beaucoup

gne, que la faillite ne serait pas un? de goût. Le général Pellé, haut-
moyen d'échapper au contrôle des alliés \ commissaire de la République, pré-
et particulièrement de celui de la France,! sidait la fête, entouré du général
mais elle l'obligerait au contraire àexer-! Charpy et de l'amiral Dumesnil,

d'adopter à la suite du refus des
soviets d'accepter le contrôle in-
ternational. (Bosphore)
La conférence

de Washington
Paris, 12 sept.

La ргеззе parisienne annonce

qu'aucune question politique euro-

péenne ou internationale ne sera

discutée à la conférence de Wa-

shington qui, selon le désir du pré-
sident Harding, envisagera pure-
ment et simplement les diverses

hypothèses du désarmement.

(Bosphore)
Les pourparlers

pour l'Irlande

Londres, 12 sept.
La presse anglaise affirme que

les pourparlers avec les représen*
tants des sinn-feiners seront re-

pris incessamment et qu'il y a lieu
d'espérer un accord définitif.

(Bosphore)
Les travaux publics en Italie

Rome> 12 sept,
La presse italienne consacre des

articles élogieux à la politique de
reconstruction du gouvernement
qui s'est engagé à de nombreux
travaux d'utilité publique.

(jBosphore)

M. Stamboulinski
Rome, 11. A.T.I.— On télégraphie de

Sofia que le président du conseil, M.

Stamboulinski, présentera à la Société des
nations plusieurs mémoires intéressant le

relèvement économique et politique de la

Bulgarie.

cer son contrôle d'une manière plus
étroite. Nous ne pouvons pas permettre
que tandis que les paysans français du
nord et de l'est attendent le règlement de
ce qui leur est dû et la réparatiou de leurs

maisons ruinées, les finances allemandes

accaparent les industries en Italie, en

Espagne, en Amérique du Sud, achètent
des concessions en Russie et tirent profit
de la défaite et de la faillite du Ueicfi.

commandant de l'escadre française
de la Méditerranée, des généraux
Prioux et Jacquemain.
Dans la très nombreuse et très

élégante assistance, nous avons re-
connu :

Colonel Desprès, co'onel Rougier, с lo-
nel et Mme Chatel, lieutenant Toulorge,
colonel Fraction, colonel Moreaux, major-
général et Mme Marden, colotiel Welch,
colonel Ruketts, général, Mme et Mlle

Le 'temps dit ttuë si l'on veut étudier Mombelli, Mine ViteJli, géuei al Coûtsis,
„ , . .. . ,

M. Henri Defrance, M. et Mme Girau',tes causes de la crise monétaire allemande ц> „t Mme „ A
'

L<0„ HBaiJi lil ne suffit pas de comparer la valeur des stee& M. et Maie Èellet, Mlle Keutcheo-
exportations allemandes à celle des fin- gtou, Mlles Caporal, M. et Mme Le Goff-,
portations, et de faire une soustraction, M -> Mme et Mlle VilbeR, M. et Mme
car les exportateurs allemands ne livrent !y!aine !; ^1 ' e 'J ^ше ^aul,, ^ e \u '

. , , .
Mme F. des Ciosières, MUe Verdoux, M.n. àleur gouvernement il. à leurs со; ci- RrtnB, M. Quaroni, M le d«put4to^enS une grande partie des devises j Cbappedtelaifte, csrnmafidàht buboîs, du

étrangères qu'i's récoltent. | :i aldeck-Rbiisseau , M. de la Roziôre,
Sans doute, l'Allemagne est riche, mais \ con,mandant Lebrun du Bambara , com-

,, . . . . .
. , | mandant Guy du France , etc., etc.elle est riche hors d Allemagne, là ou les ?

entreprises allemandes échappent au con- \ Celte balle fête débuta par le
trôle du gouvernement et aux revendica-j aéfilé des concurrents aux sGns de
tions des gouvernements alliés. I lcl ^ап^аге du 66me régiment et

aux acclamations du public.
Voici les noms des gagnants des

diverses épreuves :

La finale des 100 mètres
1er prix (sergent Debiêve) du centre

Paiis, 11. T. II.IL— Selon un message
Ilavas, le gouvernement allemand a offert
aux directeurs de l'Union des mines de
Kattowitz et par l'entremise d'un docteur
du nom de von Scheimer, uno somme <je j d'Instruction, 11 minutes 2j5.
soixante-douze millions de marks pour! ^me Р'* х > caporal Rossignol du 2ms

mener une campagne en faveur de la j bataillon du 66e à une poitrine,
cession de la Haute-Silésie à l'Allemagne, j i'"ina le du saut en hauteur;
On dit, qu'une somme de trois cent mil-?

' er P r * x > caporal Souplet, 2me balai!-
lions de mark a été mis© à la disposition i lon 66:ne régiment, 1 mètre 60.

du gouvernement allemand par un groupe! ^me P'* x > bornes, aspirant de manne,
d'industriels allemands, pour les mêmes
fins.

1 mètre 56.

Cette épreuve fut suivie de danses sé-

nègàlaises caractéristiques.
Lancement du poids : 1er prix Clé-

ment, marin, 9 rrt. 90.

Lutte à 1д corde .-l'équipe du 2me ba-
taillon du 66me obtint le 1er prix et

Un officier d'état-major turc a déclaré
au Terdjiman ;

— Il est évident que la guerre qui se

poursuit en Anatolie ne saurait prendre
fin que si l'une des deux armées belligé-
rantes est anéantie. La dernière offensive
hellène visait à l'anéantissement des for-
ces nationalistes.L'ennemi n'a pu attein-
ùre son but. La grande distance qui sé-

pare l'armée grecque de ses bases d'o-

pérations affaiblit la position de cette ar-

niée. L'état-major hellène retirera sans

faute l'armée sur ses anciennes lignes.
S 'il ne le fait pas, il se sera exposé, dé-

libérement, à un grand péril.

A la Société des Hâtions

П entières de 1 Albanie ont été portées de- \ loyauté pour permettre à l'Europe d'in-
vant l'Assemblée. Il prévoit le danger tervenir.
d'an double conflit cl met rAssemblée en < M> Ador s -

associe anx félicifations du
garde contre des décisions trop hâtives, conseil et du secrétariat et ne vent pas (celle du Эгпе bataillon du même rég,ment,M. Balfour reconnait le droit de criti- comprendre le scepticisme devant le ré- ! le second,
quer, mais proteste contre l'accusation sultat obtenu il recommande une colla-j Course des 1500 mètres :de légèreté portée contre la commission boration toujours plus intime devant Го- j 1er prix; sergent Brisard, du 2me ba-des amendements présides par lui. il re- pinion publique notamment par le con- r taillon du (76e, 4 minutes 17 sec. 2 t6.regrette la critique sévère de l'œuvre du tact avec les associations nationales^ 2me prix, caporal Cronier, du 3me ba-conseil présentée dans un discours pré-, pour la Société des Nations. Il termine en | taillon, du 66e, 4 m. 19 sec..
cèdent, par M. Branting. î affirmant sa confiance entière en laSo-j 3me prix, aviateur Devèze 3me batai!-

La commission a examiné très soigneu-
'

ciété, devant les résultats positifs obte- i lon du 66e.

| Lancement de grenades ; 1er prix Le-
La prochaine séance aura lieu demain ouc, tirailleur, 69 mètres, 2me prix,Sa-

|lem, tirailleur, 63 mètres 60.
ciété des Nations dépend de son prestige
dans le monde, mais il estime que le dis- :

cours prononcé par M. Branting est peu \
favorable au maintien de ce prestige. j

EN ALLEMAGNE
Allemagne et Bavière

Berlin, 10 T .I1.R. — Suivant le Lokal

Anzeiger, la Bavière demanderait le
maintien pour et simple de l'état de siège,
jusqu'à ce qu'un changement satisfaisant
de la situation soit constaté.

Au cours du dernier conseil bavarois,
le ministère aurait menacé de démission-
ner, si l'état de siège était levé.

Le Berliner Tageblatt considère com-

me peu probable l'acceptation par la
Bavière des propositions ber : inoises, et
croit possible que le з négociations su-

bissent un nouvel arrêt.
La Pommerschc Tagposl de Stettin est

interdite, pour une durée de 14 jours, à la
suite de la publication d'un article vio-
bnt contre le cabinet Wirth.

Le ReichsWehr indésirable
Berlin, il. T.H,R. — Le groupement

local à Berlin de la commission allé-
mande de paix demanda la suppression
de la Reichswehr. 11 déclara que la

Reichswehr est absolument superflue et

que l'Allemagne ne peut ni ne veut faire
la guerre La Reichswehr, ajoute-il, est

nuisible à i'Àilemagiie, Comme foyer de

réaction monarchiste.

M, G. Hauptiuann
Derliri, il. T. H; R. -=» Le littérateur

Gerhard Ilauptraann décline toute can-

didature à la présence de l'empire aile-

fiiàncL
Propositions bavaroises
Berlin, IL T H IL— D'api и i les jour-

baux bavarois, des explications com-

pîémentaires seront demandées au sujet
du compromis avec le gouvernement
d'Empire Celui-ci serait amené à faire
de nouvelles concessions.

Les journaux socialistes berlinois invi-
teht le gOiivernementWrth à rester fermé.

Le «Worwartz» dit que le gouverne-
ment du Reich ne peut que repousser
l'insolente propo-ition bavaroise qui dé-
clare la scission ouverte entre la jeune
République et les réactionnaires.

~йш1ййш

cœur. Voilà une lettre injuste, me dis-je.
Gomme tout jeune Turc, je professe tm

grand respect pour Halidé Edib har.em,
qui est une des gloires do notre littérature
et de notre race. Mais qu'elle nous per-
mette de lui rappeler que, lorsque, après
l'invasion de Smyrne parles Hellènes, il

s'agissait d'aller en Anatole, pour sôu-

tenir une lutte suprême, la plupart eâti-

mèrent qu'il était préférable de rester à

Constantinople, et Halidé Edib hanem

partagea cet avis.

Moustafa Kémal, réduit au seul con-

cours de quelques compagnons, les Kéouf,
les Kiazim, etc. dut, avec ces seules for-

ces, insuffler aux Turcs un teti sâOl'Ô..:
En ce moment-là, plus d'un se reposait

à Constantinople.

PRESSÉ
Les Turcs et l'Europe
Le Nêologos compare^ le danger

permanent que le kémaîisme cons-

tituera pour l'Orient et l'Europe
au danger que présentait la But-
garje aVant le traité de Neuiily par
lequel on refréna ses tendances ИЙ-
péria'istes et militaristes.

« Nous n'avons aucun doute que l'Eu-

rdpc, quand lë moment sei'â venu ,. pro~

hbricerà â l'égàrd des kémafislës un v'ef-

dict analogue au traité de Neuiiiy. Si

les droits de l'hellénisme ont é f ê alors

reconnus, nous ne voyons pâg pOHrquoi
les conditions seraient renversées aujour-
d'hui. Nous ne voulons pas faire allusion

aux faits accomplis, car CeûX-Ci peuvent
servir ceux qui n'ont pas d autres aigu-

mefità à ffti'O valoir pour justifier leurs

exigences. Nous voulons base*

la justice, sur la civilisation, sur le pria-
clpe des nationalités, sur les indemnités
dues et sur la nécessité de substituer

(censuré) une autre puissance possédant
de la vi'.alité et de la cohésion. »

sement toute proposition d'amendement, ; nus.
M, Balfour a approuvé l'opinion de M. i
Branting disant que la force de la So- matin, lundi.

«

t Présentation de mitrailleuses : 1er prix,
i caporal Danjean, 2me bataillon du 66e,
t 2me prix, caporal Malard, 2rne bat, du

( 66e.
L'assistance acclama vivement l'équipe

, T . I du lieutenant Moreau du 2me bataillonM. Chappedelaine, depmé à la Charn-j

ECHOS
ET NOUVELLES

Arrivée
Sur les mandats coloniaux, M. Balfour, 5

ltout en signalant que la question est plus ^
délicate que Lord Robert Cecil semble le j bre française et '.'•a'ppoi-teuTd'u buttât" dej ' lu

.

C6I"e réSiment -

penser, s'associe aux vœux de voir le \ la marine, est ai rivé La 2me partie comprenait la finale dçs

Genève, 11. T.H.R.— L'assemblée de
la Société des Nations continua la dis-
cussion de l'œuvre du conseil et du se- i

crétariat.

Mensdorff, délégué autrichien, a ex-,

posé dans quelle situation se trouvait son)
pays, depuis que la Société des Nations
a entrepris sa restauration financière.

Cette œuvre de rétablissement est en

bonne voie, l'Autriche ayant accepté le

plan de la commission financière de la

Société des Nations. L'Autriche a décidé

d'augmenter ses recettes par l'accroisse-
ment des impôts, et réduire ses dépenses
par la suppression de tous subsides et

allocations inutiles.
JVI. ^Mensdorff déplore que la mise en

exécution de ce plan de crédit interna-
tlonal soit retardée par les circonstan-
ces extérieures. Il conclut en affirmant

que l'Autriche est capable de mener une

vie indépendante, et de maintenir Vienne

comme centre économique, scientifique
et artistique, car le peuple autrichien a

confiance que la Société des Nations peut
le relever de sa détresse et fournir une

base d'existence heureuse et honorable.

M. Spalaïcovitch, délégué de l'Etat

serbo-croate et Slovène, félicita la Société
des Nation? pour l'œuvre accomplie, il
signala que deux questions relatives aux

conseil achever le plus vite possible
cette tâche. Sur le désarmement, M. Bal-
four comprend le désappointement de

Robert Ceci!, mais il insiste sur les dif-
ficultés du problème. Premièrement les
conflits actuels et les menaces de guerre
ont empêché des résultats positifs. Deu-

xiômement, il est impossible pour les

membres de la Société de travailler effec-
tivement au désarmement; sans l'assu-
rance que les puissances en dehors de la|
Société suivent une même politique.
Troisièmement, les grands pays en de-
hors de la Société refusent même d'exa-
miner les plans relatifs à la limitation de

la fabrication d'armes et munitions.

M. Balfour termine en énumérant ra-

pidement l'œuvre accomplie durant l'an-
née écoulée et susceptible de hâter le ré-
tablissement de la concorde et de la paix
économique.

M. Ador (Suisse), définit la position de
la Croix-Rouge dans la question des se-

cours à la Russie. L'accord conclu par
M. Nansen à Moscou donne des points de

contrôle suffisants pour les fournitures

envoyées en Russie, s'il est loyalement
exécuté par le gouvernement des Soviets.
La Croix-Rouge n'interviendrait pas si

une liberté absolue n'était pas garantie
à la commission d'enquête, pour conduire
les investigations nécessaires. La Croix-

Rouge a toujours été étrangère à toute

action politique, elle repousse môme l'ap
parence de donner son appui à une poli-
tique quelconque. Elle ne connait pas
de gouvernement, mais seulement des

femmes et des enfants malheureux. La

solution est actuellement entre les mains

des Soviets qui devront faire preuve de

à Constantinople à bord de cuirassé) 400 mètres.
/• rance. i ^er p r j x le gergent Debiève du
M. Clemenceau ne rentrera plus | on B6 secondes,

dans la via politique
Paris, 11. T.H.R — M. Clemenceau, |

rentrant de Corse, arriva à Paris Iver. Il
est reparti aujôurd'hui en automobile
pour la Vendée.

M. Clemenceau déc'ara à nouveau son
intention de ne раз rentrer dans la vie
politique.

Au Palais
Le haut-commissaire britannique a été i c ^s r *re Par les £cèn8S

reçu, avant-hier, par le Sultan. (auxquelles:! donna lieu.

France et Turquie s Au combat do boxe en 6 rounds de
A partir du 15 septembre, le service 2 minutes, Galland, marin de l'équipage

des colis postaux entre la brance et j didqar Qiiinel fut vainqueur aux
Turquie sera rétabli. Le poids des colis f .

t . „ „ . . „ w c
sera de là 5 kilos. Des lettres avec va-!Pomts Ju sergent Bonhonœw - do R ' T ' &

leur déclarée seront acceptées jusqu'à
concurrence de 500 francs or.

C. I.

2me prix, -Roy, maréchal des log:s
]en 57 secondes.

Finale du saut en longueur ; 1er prix,
caporal Rossignol, 2me bataillon du 66e.
5 mètres 85.

ime prix, Lroarna, и mètres 65.

e jeu du baquet obtint un gros suc-

amusentes

La finale das 1000 mètres relais: 1er

prix, l'équipe de la marine, 1 minute 59.

2me prix, l'équipe de l'artillerie, 2

minutes, 1 seconde,

Les différentes figures de pyra-
mides qui clôturèrent ce magnifi-

Le Times du 5 septembre envisage
'

que tournoi constituèrent pour tousl'éventualité dans le courant de l'hiver | très beau spectacle.

Le deuil de IVIotîharrem
Hier, a eu lieu la cérémonie du deuil

persan du 10 Mouharrem.
En Mésopotamie

prochain, d'opérations militaires kéma-
listes au nord de la Mésopotamie.
Les délégués kémalistes en voyage
Djami bey, délégué diplomatique du

gouvernement d'Angora à Rome, se rend
à Londres, à la suite d'instructions qu'il
vient de recevoir de son gouvernement.

Exécutions en Anatolie
Par décision du tiibunal d'i dépendance

de Konia, Karaguenlu Assif, impliqué dans
le mouvement anti-kémaliste de Konia, a
été exécuté.

...% Les déserteurs Véli et Ibrahim
oghlou Riza ont été exécutés en vertu
d'une décision du même tribunal.

*** Les Grecs Vassili et Jean (?), le
chef de bande Raif et Hassan ont été

Le général Charpy prit ensuite
la parole pour exprimer sa vive
satisfaction aux lieutenants Moreau
et Guisset qui avaient entraîné et

dirigé respectivement les équipes
du 2me et du 3ine bataillons du
66me régiment, lesquelles se sont
distinguées dans la plupart des
épreuves. Le général leur offrit
deux beaux prix, une statue en

bronze au lieutenant Moreau et un
vase en argent au lieutenant Guis
set. Assisté du général Mombelii et

PRESSE TURQUE
L'orgueil hellène

L'Ikdam, examinant la situation
créée par les dernières opérations
militaires, dit qu'elle ne répond pas
aux espérances qu'aVait nourries
Tétat-major hellène qui escomp-
tait une occupation facile d'Angora.
La feuille turque juge qu'il ne faut
pas s'étonner de cet optimisme ex-

cessif, car il est dû à ce que i'ar-"
mée hellène, habituée aux suc»
cés faciles, croyait pouvoir ne taire
qu'une bouchée des nationalistes.
L'Ikdoim poursuit ;

La Grèce est habituée à récolter ce

que d'autres ont semé Lors de la guerre

balkanique, ayant trouvé les frontières
sans défenseurs, elle entra facilement en

Macédoine. Cette fois encore, s'etant ins-

tallée à Smyrne et à Brousse giàce à

l'aide des puissances, les Hellènes avaient

cru qu'ils trouveraient devant eux un

ennemi épuisé dont ils auraient facilement
raison. I's n'avaient pas pensé, môme

un seul instant que la fo"ce inorale d'un

peuple qui s'appuie sur son droit est la

plus redoutable des armes.

Le front est ébranlé
Dans son article de tête, le Vakit

commente ainsi la situation sur le
front :

Des dépêches d'hier il ressort que le

sous-chef de l'état-major général Strali-

gos est arrivé inopinément, à minuit, à

Athènes, venant du front, et a participé
aux délibérations du conseil d^s ministres

qui a ou lieu le lendemain, ainsi qu'à la

réunion qui fut tenue dans la nuit.

Ce déplacement inopiné du sous-chef
de l'état-major, ces réunions successives

du conseil des ministres ainsi que les dé-

elarations de Stratigos à divers journaux
comme quoi l'armée hellène aurait be-

soin de quelques jours au cours desquels
elle serait ravitaillée en munitions et er.

vivres, sont significatives.
D'autre part, il ne faut pas perdre de

vue que la question importante formant

le sujet des délibérations d'Athènes n'a

pu être solutionnée, et c'est sans doute

par cela qu'ïl faut expliquer le voyage à

Brousse de Gounaris et de certains autres

ministres, à l'effet de s'entretenir avec | •

le roi.
Sur quoi rouleront les nouvelles déli-

bérations ?

Faut-il être grand clerc pour deviner

qu 'il ne saurait s'agir que de la situation

dangereuse existant actuellement sur le

front ?

La jeunesse
de Constantioople

Ulléri commente la lettre ou-

verte de Halidé Edib hanem dans
le Hakimiéli-Millié , et où elle re-

proche à la jeunesse turque de

Constantinople leur indifférence

PRESSE ARMENIENNE

La nouvelle assemblée
de la S. D. N.

L'Aravod passe en revue le rôle

qu'était appelé ù jouer la Ligue
des Nations en qualité de Cour
suprême d'arbitrage et constate
qu'elle n'a pu empêcher tes guer-
res russo-polonaise, arméno-tur-
que et gréco-turque Elle n'a pu
trancher aucune des question^ i'esç
tées en suspens au sein du Conseil
suprême et qui retardent la restau-
ration de ia paix réelle.

Le tableau que présentait jusqu'ici ia
Ligue des nations va subir 66 change-
ment radical au sein de la nouvelle àè-

semblée en raison des changements sur-

venus dans la mentalité des membi'eS

qui la composent.
11 est impossible de ne pas prendre en

considération l'attitude de la Ligue vis-

à-vis de l'Arménie.

Les anciens et les modernes
Le Djagadamard approuve i'o-

pinion judicieuse d'Ali Kéma! bey,
rédacteur en chef du PeytUU-
Sabcdi, ayant déclaré dernièrement
que « si ses ancêtres turcs avaient
suivi la politique insensée de ITT-
nion et Progrès, l'empire ottoman
n'aurait pas vécu môme un siècle.-»
Notre confrère arménien parle

à cette occasion des attaques con-

tre le « guiavour » du Tcvhidi-
Efkiar, l'organe turc le plus chauvin
et le plus fanatique réputé pour sa

xénophobie.
«Loin des chrétiens» fut toujours la de

vise des gouvernants turcs notamment de

ceux qui sont venus après la constitu-

tion. Ceux-ci ont dirigé un coup d'as-

sommoir sur le peuple qui barrait leur

chemin vers le Touran rêvé. Mais ils sont

aussi restés sous les décombres de l'Em-

pire qu'ils ont ruiné.

Démission du Cabinet polonais
Varsovie, 10. T 11 R. — Le cabinet

Witos est démissionnaire.

ШЖЖШ2.

du colonel Welch, le général Char-, combattants du Sakaria.
py distribua les prix aux gagnants ■

_

.

s
-

rime ainsi .

de la jouraee. Le jury était préside;
exécutés "en vertu d'une décision "du tri- par le capitaine СгоЦЗЗе, de l'état-

'

En lisant la lettre ouverte de Halidé

bimal d'independance d'Inéboli. jmajo'ndu С. О, C. 1 Edïb h'attem, je met suis senti blés'sé au i

lë CIÛ ÉTOILE
clôtura sa saison d'été par un

beau film intitulé :

ENFANTS-SOLEIL
qui sera projeté du jeudi 13
au mercredi soir 21 sept,

(inclus)

L'inauguration de sa saison
d'hiver

aura lieu immédiatement
après, c'est-à-dire du 22 au

28 courant avec le SUPER! >L
film

L'OCCIDENT
qui fera sensation à Péra.

Salon-Orchestre complet scus la

direction du Mo J. GOLDENBERG
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Cours des fonds et valeurs
12 septembre 1921

fournis par la Maison de Banque
PSftlïY FRERES

57 Galata, Mehmed Ali pack han , 57

Téléphone 2109

OBLJGATIONS
, . LtqsTnre Unifié 4 oio . . .

Lots Turcs . . »

î ïtéîlë ilb 5 oio . .

. Ègy-ot 1833 8 0[й
»

'

» 1903 В 0]0
i » 1911 P. oio
» Grecs IS80 3 0(0
» » 1904 2119
, » 1913 2113

ànatotie ёШ
* a aïs

yaailds km\p& *ojo.
rôrs Haïdar-Pacba б ojo
Quais de Smyrne 4 010
Eaux de BeréOà 40(o

» ds Scutari бор
Tunnel S ojo
Tramways
Eleotriei&â

ACTJO
4natûiie Ch. de fer Oi \ ?

Assurances Ottomanes
Balia-Karaïdm.
Banque ïmp. Ottomane,
Brasseries réunies . .

s » Boas ,

Châr^ufod
Ciments Réunies ,

i
Dзгсод (Йапх de). |
Droroerb Centra'^
Sociï
r son u пигасга©
«ASfendra ord.

» priv
Mintterie 1 Union,
Régfe des Tabacs
Tramways de Gons.

» Jouissaûi'.
Téléphones de Gonsu»

• Transvaal .

Union Ciné-Tbé&traie
Commercial
Laurium grec
Stéria.
Eaux de Scutari ,

MONNAIES
Livre turque
Livres anglaisas
Francs français
Lires italiennes
Drachmes.
Dollars , ,

doubles Romanoff
« Kerensky

■ eis
Couronnes autrichiennes
Marks
Levas
fcîUêïs Banque bnp. Or
tèr Emission.

СНАM О

71,—'
8jô5
3 25

.Да

1580
14
I
875

9
8
il

Ц
19
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1ERE
les ministras

Société Générale des Confiseurs

Mil
Le conseil àes ministres s'es 1

réuni hier soir à la Sublime Porte
sous la présidence du grand-vézii
Tevfik pacha

Selon les cercles militaires turcs,
!e front hellénique n'a pas été percé
contraireflisnt aux assertions des
journaux turcs. Néanmoins, ce

percement serait attendu ces

jours-ci.
Les Grecs ne pourraient alors

u ,p!us se maintenir sur la ligne du
50 iSakaria et seraient contraints de
|s'établir en hiver sur îa ligne Eski-
iChéhir-Sfcïd-Ghazi.

Dépsrfafiûiis
500 habitants grecs de Bafra y

rantir la sécurité et de
toutes communications
divers nahiés kurdes en

Constsritlnopla
IfP1 :i» tt

ï Ml.

prévenir,
entre les j
cas d'ex- Nou

M
référant

;F ! LLOYD T RIE 3 TIN Q
j Le bateau TMENTO partira mardi

л

113 sept., a 9 h.a.m.pour Smyrne, Rhodes. |
nos "circulaires du g | Adalia, Limasse', Larnaca, Mersine, Aie-

Efablissemenfs Scolaires
Gréco-français de la Communauté

Grecque Catholique

tension de la révolution kurde.

Le mariage de Pi Vénizâlos
Le mariage de M. Vénizélos, ex-

premier hellénique, avec Mlle

mai 1919 et 1er juillet 1920, nous avons ! xandreiie, 2' ipoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,
l'honneur de porter à votre connaissance j Port-Said et Alexandrie,
que noire Sieur NICOLAS MAVRÔFIDES j Le bateau СAMÎNTMJA partira

GllELOS HASSIOTIS et ANASTASE J.

Ecole de Garçons « l'ODIGHITRlA »

Rue Jïauifil-JBaehi 72
Programme intégral des gymnases

grecs et des coi'cges français. Les ins-
criptions sont reçues tous les jours.
L'ouverture des classes est fixée âu

Le bateau ЮМЫО partira dimancïE? L andi 6[19 Septembre.
'ept. à 4 h. p. m. pour -Bourgas, 1

pr0Chai" à :d^Pol^é^coafme'S''с\шmanSuSs]' Anstint^ SouS oS"S [Ecole le Filles la « PanachrailtOg»

Les délégués amérioa
ireaca

de la Société, comme seuls
responsables et avec les commanditaires
dont les noms figurent ci-contre. I Le bateau (JAAIRlllOJLIO par-

' "" ~ "

à 4 h. p. m. pour

Jftue SerFiie 11

Enseignement primaire et secondaire

q. 4
s

Э

a 1
» >6
3 25
s

s 14
»

Э 1
9

%

, 6
% 5
> 9
J 42

29

* 15

non sou-

wasningian
MM. Elihu Root, les sénateurs

Lodge et Underwood et le secré-
taire d'Etat Hughes ont été déri-
gaés comme représentants des
Etats-Unis à la conférence du dé-
sarmement deWashington.—T.S.F.

sous-marin explose
Samedi, une espîosipri éin s»Sll. d 'sU Rsuee

à Birkenhead à bord du ËèaUtliA

Pir5e
1

Patras' (complet dans les deuX langues.
Ioscriptions tous les {patins. L'ouver-

compris des personnes
mises au service militaire ont étéj ^'^ex-sous-marin allemand. Trois >

intérieur de l'Anntn-lmarins furent tués et trois autres;

Société Générale
Confiseurs

tembre. 9043—3

déportés à l'intérieur de l'Annto
lie. Tous les hommes ayant l'âge
requis pour le service militaire
ont été expédiés à Sivas pour être
déférés au tribunal de l'indépen-dance,

L'Irak

blessés.-

La
T.S.F.

e a ш nage

La Direction de la Société demeure en | tira mardi, 20 sc-pt
fièrement confiée à noire ? ieur ANAST. | Dardanelles, Saloaique,
J. KESSISSOGLOU qui est autorisé à si-jGorfou, Valons, Brindisi, В ari et Trieste. , .

. , «о ежл_

gîier au nom de celle ci conjointement ] Le bateau CAMNTOJBÎA partira ^ure des c.asses es. fixee au . 1 P"
avec M. KVRIACOS D. VASSILIADES, * mardi '20 sept, pour Inéboli, Samsoon,
chef de bureau. [ Ordou.Kerassùnde, Trébizonde et Batoum.
En cas d'absence de l'un des susdits pour plus amples renseignements s'a-

Messieurs, l'un <tes deux outres comm an- (dresser â l'Agence générale àu LLOYD
dités, MM. CIIRISTQ I HADJII03SIF et TRIESTINO Galata, Moumhané.Téléph
EVANGHELOS HASSIOTIS, signera à sa j Téra 2127, ou à son Bureau de Péra (Pé-
place. j i'a-Palace) Téléphone Péra 2490, à Stam-
En vous priant de vouloir bien prendre [ boub Messadet Han, Tél. Stamboul 2З5.

10te des signatures ci bas apposées, I —

nous vous présentons, M l'assu- \ American Near East
mnee de notre considération la plus and Black Sea Line, Inc.

t ье transatlantique bateau de luxe
( dméricain A ĴHOS'OIj IS de 15-00D

I tonnes, disposant do luxueux comparti-
j rqents de 1ère, et gme classes, ainsi

4
E que dea cabines de 3me classe pour 4

* j 6 èt â personnes, munies de tout le con-

Lycée Juif 13 Jeunes Filles
Hue JJroffinanat N0 11*

Les cours ont commencé. Les irtscrip-
tions continuent.
Les prix d'écolage «ont très modérés;

ils commencent à partir de pr. 260 jos-
qu'à 5S0 par mois, le matériel y compris.
La neuvième classe prépare les élèves
pour le commerce.

La Direction
Dr MARKUS

Le célébré nageui' américain
ïîeilry Sullivan a été obligé de re-

noncer à sa tentative de traverser
la Manche. Il est resté dans l'eau 12
heures et 50 minutes.— T.S.F,

6û8
583
240
134
69
E6

29
2

_ Nedjef et Kerbéla
Les journaux d'Anatolie annon-] ^ f

■

r° v cent qu'un accord a été conclu entre ^OfTÏPâtS 6П |уП1П€
_ fies sultans du Nedjef et du Kerbéla
50 en vue de l'indépendance de leurs Dss c)mbals £meux sont «vMu «e

(territoires respectifs. lis ne veulent =
Glane, à proximité dlchang, entre les

? pas reconnaître le roi Faïcal. | troupes du nord. Les pertes des forces

Précautions kémallstss ';
!c bwhr r) 4 j 0 000

T . ... ,,. .. ; hommes. Les indigènes s enfuient
Les autorités d Angora ont de-,

cidé de séparer les nahiés (commu- \
toates 3 ul, ectiona.

nés) kurdes de communes habitées ,

par des Turcs dans le but de ga-

22

Les marins anglais, américains et jape-
na s protègent les étrangers. — T S. F.

— НП I I I I I 10 i 'I II [ I теакзг^юговг^зяжге.

30 175
23 50

243 -

les deux parties aient les pouvoirs néces-
saircs pour conclure les accords éven-

htels, 2g que ces accords soient en con-

Jormité de la déclaration Balfour.
Le Morning Post,çnf est en con'acl con-

linuel avec la délégation crabe, rap-

porte que celle dernière a eu line nouvelle
entrevue avec M. Churchill, auquel elle
a réitéré ses réch.malions et a déclaré

tentative

Kew-Yorfc.
LoRSSro* •

Paris. . .

Èbnève ,

Rome. . :

Athènes. .

Berlin
Vienne. .

« l « 4 63 '59
. . t . t 539 —

S . 1 , . 8 6)
l • • • 1 3 7 •

Ф • • • 14 75
• » 1 • •

— —

64 —

• • • • 700 —

La baisse du change allemand
Londres, 11. A. T. I.— La presse an-

glaise annonce que le gouvernemeni aile-
rnand a ordonné provisoirement la fer-

meture de la Bourse de Berl n par suite

de la spéculation illicite à laquelle se li-

vrent les accapareurs.

blie l'analyse détaillée d'un message si-

gnée de Tohitché'ine, rédigé en termes

beaucoup p'us Violents.
En définitive, il esl maintenant acquis

que les Soviets, sans opposer un refus

formel à la demande de la commission

internationale de secours, recourent une

fuis de plus à des procédés dilatoires.

L'Intransigeant fait ressortir que ce'ne

M. Chrlsto I. Madji fossn ,

M. Evangheîos Hasslotis » . .

M. AnasîaseJ. Kessissoglon » . .

M. Kyrlacos Vassiliades » . -

Les commanditaires :

HadjMosslf, Macropoulos & Cie
1Successeur de la firme J. A. Antqnia
dès & Gie)

;J !3. Hassiotfs & A. Tchocast
Othnopouios frères
Georges Amaslldes
Ansst. Mihaèlidès
Antoine Antoniadès
A Nessissogrou & M Nornidès
Cotakl & Adouli
Timoleon Atsaîas
Coopérative Suisse, Kadikeuy
Georges Chryssopoulos
Georges frères

(ex-Mehmed Rafel Se Cie)
dansfAnast. Théophanidès

j Zaharias ureopouîos
Kyria :os Photiadès
Basile Faslahas
Jean IHj'îonidès
Confiserie «Camélia», Makrikeuy

(N- Mavrofïiès Se Gie)
Const. Paxiinadas & frère

Steplî=AmasIidès
(ex Aii-Eaïk)

A4inas Panayotidès

fort moderfiè, partira de notre port
fin septembre dirô6l$aï&3$ pour NEM -

YORK, acceptant des райёй|81» ét ne-S j
marchandises. )
MM. les voyageurs sont priés de se

présenter pour retenir leurs places et

prendre connaissance des formalités né-
Cessaires à l'Agence,le plus tôt possible
Pour plus amples informations, s'a-

dresser à l'Agent Général M. N. M. Sita-
ras, Galata, Buyouk Tunnel Han

17 Tél. Péia 1033-

AVIS
aux porteurs de Lots Turcs

Le Conseil d 'Administration de la Dette

Publique Ottomane informe les porteurs
de Lots Turcs qu'en application de Parti-

N0 j X de Décret-Annexe, il a décida d'auto-
riser le paiement aux po r teurs allié-?/ otto-
mans ou neutres, de Lots Turcs, sortis
aux tirages qui ont été effectués du 1er
décembre 1914 (269 tirage) au 1er fé-
vrier 1920 inclus (ЗООгпе tirage) d'un

acompte de 16 010 sur les primes et amor-

la famine du peuple russe.

une la ienialWù aune conférence entre j son t nullement les puissances ccctden-
elle elles Sionistes, pour arriver à unej t3leSj majS lea Sovjets qui spéculant sot
entente a échoué parce que les Juifs par-
lent du point de vue de la déclara ion

Balfour. La dépulaiion a ajouté qu'une
conférence sera difficile entre les dcilx

parties tanl que les Sionistes se tiennent
à celle déclaration.
Sur ce, il/. Churchill a expliqué qu'il

n'est pas en état d abroger la déclaration

Balfour, neme s'il le voulait. Celle qiiës-
lion esl du ressort du cabinet et ne

saurail être résolue que par lui.

Telles s yni les nouvelles données par

la Nation. Il serait souhaitable qu'un
accord in'ervienne cuire Arabes el

Israélites, dans celte très épineuse ques-
lion de Palestine.

L'Informé

Navigation Pandoli Frères
Ligne postale rapide hebdomadaire

Consjple-Mélelin Snvgrfie-Chio
Le Pirée-Alexandrie

Arrivée à Goastantinopl 1 chaque jeudi, j tissements échus à ces titres

,
Départ de .Gonstsnlinop ; e chaque ven- 3 ^ paîemfint de cet acompte sera fait au

i
dlte SIS EUSTÏiATWS partira de \ choix des porteurs,soit à Paris, en francs,

i Gonstantinople ls vendredi 16 septembre 1 soit à Gonstantinopie ou à Amsterdam,
jà s h. soir.

----- -r.

Durée du trajel :
Consiple Smyrne, 24 heures.

Gons|p!c Le Pirée 48 heures.

Consjple Alexandrie, 5 jours,
Pour passagerset marchandises s'adres-

,
ser à l'Agence Grespin, Galata. Merkez

; Rihtim han,rez~de-chaus.vé9 N0 8>Téléph.
Péra 2585 -

Les intéressés sont invités à prendre' Le bateau

en monnaie du pags au cours du franc.
Les Etablissements ci-dessous désignés

sont chargés d'opérer ce paiement :

Banque Impériale Ottomane, 7. ni©

Mayerbeer, Paris.

Banque Impériale Ottomane, Gonstan-

tinople.
Amsterdamsche Bank, Amsterdam.
Les porteurs qui feront choix de Pa-

ris devront signer un affidavit adressé

luxe KERIHYHA \ selon les termes formulés parla loi fran-
Les

A Odessa
de

Les tarifs douaniers

Bucarest, 11 T.II R.— Un cornmuni-

que du ministère des finances à la pressé
roumaine annonce, qu'à la suite d'un ac-

cord diplomatique, la même tarif doua-
nier conventionnel, pour les marehandi-
ses importées de Belgique et d'Angleterre
sera appliqué aux marchandises venant

de France et d'Italie.

L'accord
avec la Yougoslavie

Bucarest, il 1\ Il R. — kn exécution
de l'accord dernièrement conclu, à Bu-

caiesf, le bateaux yougoslaves et rcu-

mains qui font le service pour le trans-

5 port de marchandises et dé voyayeurs sur

le Danube, vont inaugurer aujourd'hui rm
seivice irect de liaison et de corres-

La réponse des Soviets pondance, ett Vue de faôiliter le ll-at'ib

la commission internationale cntre Es deux Pa i s -

des secours e—

Paris, 10. T. H. R. — Le gouverne-
ment de Moscou a répondu par T.S.F.
à la dépêche de M. Nouions, président
de la commission internationale de se-

cours à la Russie affamée.
Des empêchements accidentels d'ordre

technique n'ont pas permis de déchiffrer sise à Deukmédjiier-Djadessi à Fatih, et
entièrement la réponse de Moscou, si-

'

demandèrent les noms des (rois personnes
gnée de Litvinoff et non de Tchitchérino ; qui étaient en train de diner.
La répétition du message fut demandée,; Apprenant que ces clients étaient des
mais sans succè3, par la station fi an-, Turcs, ils leur enjoignirent de sortir du
çaise de la Tour Eiffel. . magasin. Pois ils se ruèrent sur Kyriaco
D'après ce qui put être traduit à Paris : et lu| P» 1 bôrent plusieurs coups de poi-

, gnard lis se mirent ensuite en devoir de
du met-sage do Luvmoff, et со qu. put en j vider la c8i3se . Cela fait) ш s

.
ea

être intercepté à Londres, ainsi que parj rent bras dessus bras dessous.
le résumé télégraphique adressé de Riga ! m

au Pttit Pension, il apparaît d'abord Ecole Américaine
que les bolclîéviks s'elèvent violemment fie Garçons

^

contre la nomination de l'ancien ambas- СIi ifié Havuz, Geuz Tépé, Constanlinople
cl quoiqu'il 11'enlre pas dans Zelsadeur de France à Pétrograd comme;

Une agression nocturne
ÎTois individus armés pénétièreEt

avant-hier soir dans l'épiceri de Kyriaco,

Congrès sioniste do Carlsbad
Le Bosphore donnait hier li premier

compte rendu du Congrès sionisle qui
vient de commencer ses assises à Caris-

had. L'ambassadeur d'Angleterre, sur

instructions reçues de son gouvernement,
était venu saluer le Congrès. Dans un

discours dont les termes avaient clé ar-

rèlés à Londres, l'ambassadeur a con-

firme au congrès la déclaration Balfour,
ce qui souleva le plus grand enthou-

siasme dans l'assistance formée de 540

délégués, 150 correspondants de jour-
naux et 6000" visiteurs.

Concurremment à ce Congrès, suivant
le Morning Post une conférence, aura lieu

à Londre enlre la délégation arabe

Ci l'Organisation Sioniste. Bien que l : dé-

légation ait été envoyée par la popula-
tion palestinienne avec la mission bien

définie de la création en Palestine d'un

gouvernement national qui représenterait
tous les pays, Musulmans, Chrétiens et

Juifs, "N"'" UMiW "î j attUCU ' uo riailuc AOlIU« lttU ««""««j Une école interne et externe de garçops
Caire de leurs pouvoirs de s'occuper j président de la commission internationale ; sera ouverte dons le local du défunt
d'autre chose, il a élé suggéré de recou- de secours. ; LllT5a.n ,Tairîi Pacha ' Gèuz-Tépé, 46 et 18

. .
■ ,

■ t • ■ , \ .

' Ginfte Havuz DDdessi, le 15 Semembre
Tir a un intermédiaire impartial, en vue ] Le message continue par des accusa-, ])os garçons de l'âge de 8 ans à* {.y ans
d'arriver à donner à la déclaration Bal-) tions de militarisme adressée à la France, avec une bonne reco nu andation seront

four une interprétation plus précise que t
et au Japon qui occupe des territoires en TT-ÊT fcoie se

.

ra ^bagée par des pro-

, л » J - "i partira Jeudi ( 15 courant) à 3 h. p. m, Içaise. Les p rteurs qui opteront pour
note du changement poi te a 1 ordre с°п"|^ез q da

:
s de Sirlcédji pour Odessa- ! Gonstantinopie ou Amsterdam devront si-

cernant l'allure des voitures automobiles y^fiastopol acceptant passagei'3 et mar- ; gner un affidavit d 'usage,
et répeblié ci-dessous 1 ( сhandises. j Aux fins de vérification, les porteurs
Il a été observé plusieurs cas de voi- Pour les passagers de ti q c>asoe 1 } s devront remettre leurs titres avant le le-

tores automobiles circulant à des allures • a dçs cabines luxueuses, elecincite ec I ma rs 1922 à la Banque Impériale Ottor
dangereuses Le maximum des vitesses ' confort de1 premier or

, cor-l mane de Gonstantinopie.
autorisées sont les suivantes :

Gespofiuunce et autres commiss ons s 'a Ln constatation du paiement de
Dalis la viile 12 milles par heure. dresser chez M. Frangopoulo, Arslan i l 'acompte, il sera aposé une estampille
En dehors de la ville 15 par heure. ; riEj Nn -

t Percheinb^R^zûr. Gulata. Té- H sur le titre en avant bénéficié, après quoi
Dans les endroits où les écriteaux sont i/nb pne рлга onac

affichés par les autorités compétentes, i
lLpn°n ' - Uûb '

les chauffeurs devront veiller â ce qtie j
les vitesses indiquées par ces éciiteauxi
ne soient!» pas dépassées.

La РоНсэ interalliée a reçu des instruc- j
tions stllctës de Veiller à la bonne exécu- ?
tion de cet ord'G.

Les chauffeurs qui n'arrêteraient pas
sur l'ordre qui leur serait donné, seront
sévèrement jugés.

(Signé) Colonel BALLARD
Président de la Commissio Interalliée

de la Police

fciisafia&agTJï-aira

allé-

Il a été derechef observé que certaine?
personnes se présentent comme des

agents de Police Anglaise pour des buts

personhéls.
Le Public est avisé par ia présëfite

que la Section Anglaise de la Police înte-
ralliée n'emploie aucun agent ou po'ico
en Costume Civil.

En conséquence toute pefsohîlë, fiutre

que les agents de Police Anglaise vêtus
de l'uni.fûi me militaire de la Police An-

glaise, qui se prééeht Tfiit cQmmè. un

agent de la Police Anglaise devra être
arrêtée et livrée au poste le plus proche
de la Police In <'ralliée.
La Police Turque a reçu les instruc-

lions nécessaires pour prêter son con-

cours à l'arrestation de ces personnes.

(Signé) Co'onel BALLARD
Président de la Commission Interalliée

de la Police

celle admise actuellement et établir su | Sibérie
toute la question une base d'entenie qu ! Après avoir reconnu l'aide efficace ap-i aa Robert Collège

rT ,
! Pour pli

tfesseurs rie grande expérience.
L'école piépare les élèves pour passer

pins amples informations s'adres-
l se r à Dr. J. P. Me Naughton qui sera à

fa-1 son bureau N047, Bible House, Stam
boni, chaque mardi et vendredi. (8843

La Danse à
Monsieur II. I1ATCHADOURIAN, pro-

fesseur de danse, vient d'informer l'hono-
rable pnb'-ic qu'il a organisé un cours de
danse dans la vaste salle du Club ORPDÉ
sis à Moda où tous les mardis et. vendredis
ont lieu des cours de danse de 3 h. à 5 h.
pour dames et de 9 h. à minuit pour
messieurs.

Les mômes jours de cours, de 5 h. à

9 h. ainsi que les dimanches de 4 h. à
9 h.des matinées dansantes sont organisés
par le professeur. Le professeur se trouve
tous les jours dans son local de cours,
Péra, rue Glavany, 17. 3

satisfasse tous les représentants arabe ] portée par MM. Nansen et Hoo/er, le mes

cinsi que l'Organisation Sioniste. ! sage, sans refuser, semble-t-il, d'une
Interviewé par le Morifmg Post çon formelle, l'entrée de la Russie à un ]

possibilités d'une entente araba-sionislc, \ comité d'experts, déclare intolérable
le Dr Weizmann a répondu qu'il ne se î l'établissement d'un contrôle étranger
refuse pas à entrer en po irpar1ers avec : dans la zone affamée et conclut que l'Es-
la délégation arabe pour trouver un j thonie, ia Norvège, l'Allemagne et la» TTn^ êenlf» ^ 'T* *

"
..

Vivendi ont r L- • T ;
вс0 '® supérieure pour un.certain nombre de garçons bien re-œodus vivendi gai pe,mette aux deux par- j Turqme pourront rense.gner la сошт,s- commandes. Une préparation complète pour entrer au Robert Collègeties g occuper et „e développer la Pales- ' sion internationale, et exercer un con- par des professeurs de grandes expérience. Des étudiants internes se-

1 ont admis. L'école s'ouvre te '2i\ S ntemhre.

.cote

Une, à l'avantage réciproque, mais il trôîe sur la distribution des secours.
faut pour cela aeux conditions : lo que L'Humanité, journal communiste, pu-

ouvre te 20 Septembre.
Pour plus amples renseignements s'adresser à l'Y. M. G. A. 40 rue

Labristan, P^ra. Heures de bureau : 1 p.m. àO p.m. tous les jours.

Société Commerciale
Induâtriells et financière

peur ia Russte
Le bateau
THEOEANO SIRERIDE8

a 5C0 tonnes partira le 14 septembre 1921
defl quais de Sirkédji, directement pour
Batoum
Pour pins amples renseignements s'a-

dresser au Siège de la Société, rue Voi-
vodo, Noradounghian han, téléphone
Péra 29 29, ou à l'Agence Maritime inter-
naiionale A.D. Sitcbeff, Moumhane, Mo
nastère St-André.

Navigation à vapeur The Patriotic
K. Rallias et L. Teryazoa

1 Le vapeur AEBATROS battant

pavillon anglais partira jeudi 15 Sept,
à 2 h p, m, des quais do Sitkedji di-
rectement pour Sevastopo! acceptant des

passagers et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la direction généraJeGouteaux Han Galata
N0. 1J1 Têléph. Péra 1314-

Société hellénique
d'entreprises maritimes

Navigation
A, PALIOS

Ligné postale régulière de

Consjple-Smyrne-Le PLrée*Egijple
L igné hebdomadairé

Le bateau rapide postai à lumière élec-

trique €MÏO disposant 150 Jb-s de

I et 11 cl. et des places confortable-
pour les passagers de 3e c-1. partira des
quais de Galata, mardi 13 ci t. à 3 h.p fil.

pour Siiivri, Rodosto, Gallipoli, Darda-
nelles, Dédéagatch, Cavalla, Salonique.
Volo, Pirée, Crète, Port-Said et Alexan-
drie acceptant des passagers de Ire,
2me et 3me cl et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents généraux de la susdite So
ciété Mrs.Papaioannou,Zacca et Gaaibou-
ridi, quais de Galata, Tchiaih Rih-
tim Han. N0 3. Rez-de-chaussée, Télé-
phone Péra 2359.

le titre sera restitué au porteur.
8099-8.

m

AVIS
La Société des Tramways de Gonstan-

tinopld я l 'honneur d'informer MM. les

détenteurs û6S certificats provisoires des

obligations «Tramways Ь 010», Emission

1918, que l'échange'des с rtifieats pro-
visoires contre les titres définitifs s'effec-

tuera à partir du 1er Septembre prochain
aux guichets de la Société, au Métro *Han,
Place du Tunnel, Péra.

Les certificats provisoires devront être
ac ompagnés d'un bordereau numérique
en double exemplaire, que MM. les déten-
teurs peuvent se procurer aux guichets de

la Société au 1er étage tous les jours
ouvrables, sauf le vendredi, entre 9 1

et 11 1|2 heures du matin et de 2 à 4

Heures de l'après-midi,
j L'échange des certificats provisoires
1 contre les titras définitifs s'effecteera

j dans les 8 jours à dater de la remise des
> certificats aux guichets de la Société,
t Le prochain versement d'intérêts ne

{ pouvant plus se faire que contre présen-

Itation
du coupon régulier correspondant

(N0 7), il est dans l'in érèt des déten-
leurs des certificats provisoirs de proeô-
der à 1 échange de ces derniers avant le

premier Octobre prochain date d'échéance
du coupon N0 7.

Consiple, le 24 Août 1921.

La Direct ion.

Société hellénique
cTentreprises maritimes

Navigalion
A PALIOS

Ligne postale régulière de

Consiplc-Smyrne-Le Pirée-Egyple
Ligne hebdomadaire

Le batean rapide postal à lumière élec-
t'ique ISMIAi disposant lûo lits
de Ire et 2me classe,ainsi que des places
confortables pour les passagers de 3e cl
partira des quais de Galata, mardi 13 crt.
à3h. p. m. pour Dardanelles, Mételin,
Smyrne, Chio, Pirée et Alexandrie ac-

cepiant des passagers cio ire, 2me et

3me cl. et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

aux Agents généraux de la susdite So
ciété Mrs. Papaioannou, Zaeca et Gam
bouridi, quais de Galata, Tchimli Rib
tim Han, N0 2 Rez-de-chaussée, Tél
{phone Péra2359.
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.. âUX EN'Gflfel PUBLIQUES Finistère

COMMISSION DES VENTES
litHl!iÇCS Téléphone Stamboul 1977

Ï1 sera procédé le' tfrér&è -i, 14 sr-p r v
Membre 1921,à parte' "de 9 heures du t

matin, Place Sainte Sophie, à Stamboul
ù la vente aux enchères publiques de :

15 Chevaux hongres et chevaux entiers
11 Juments
10 Mulets

soit au total 36 animaux, d'âge et de 1
robe-divers provenant de i'Armée Frae-figq
çaise. !
Il serç, perçu, pour les frais, 7,50 ojc I [P 9

6Я sQS du prix de vente. jk 'iOS do zioc 61 1 il улУ ? 3, l oo
Le frais de douane seront à la charge! [''acier OC'tOgOIia! 5 4, G *20 kilos d'

des,, acheté urs. | д
Les paiements se feront Immédiate-

*

185 &<IJud!catio i définitive du mercredi 14 septembre
1921 sous pli fermé

Au dépôt de vêtements de Sultan Ahmed: 50,000 bobines de

[fil de 1000 yards de divers marques et numéros.

u acier car. e,

Mon ieurS,F. Khignlskoff» attaché au

près du Tribunal Consulaire Hoâse porte â
la connaissance du public que le 21 Sep-
tembre DiS 1921 ,è 10 heures du matin aura

lieu à la Direction des Affaires Navales

B.usses[&alata Tchinili Rihlim harQla vente
aux enchères publiques pour une seconde
fois déf nitive du bateau Maria mouil'é

dans laPmt de Gonstantincple apparte-
nant à la Sté Russe d'Assurance et de

Tiapsporib jaugeant 1339, 63 tonnes cons-

fuit en 1393 aux chantiers V. Dobson et

de Newcastl®. La mise à prix est fi-

à 98.000 L'q ledit bateau étant grevé
une saisie en faveur de la Sté Orientale

3,430 kilos j des Ingénieurs pour la somme totale de

L'HIVER APPROCHE
Faites vos provisions dès à présent à la

GO--OPER VTIVK DE COMBUSTIBLES
----.PF.RA, БСU I.RVA R D TAS 1M

k Ëdls de chauffage, С h r.bon de bdls, Gcd-ff; CoHe? Arffh acilm Pétrole,
P ilui'e -minérale, Grabse. G Nuire etc.. etc.
k'? Vente en gros et rn délai!. FMX HORS CONCURRENCE

С о lL

1 §î lassa
.

;
ni iît i -mn. -TTT*7"**ffltfHfcfirtr>'

411Р1ЯД1

se

meut en Livres Turques.
L'indication des causes de réforme ou §

des tares des animaux ne pourra, en ;
aucune hypothèse, engager la respmsa-1
bilité de l'Etat, alors même que tous les \
vices ou' tares d'un même animal n'au- f
raient pas été annoncés. La vente au ru. |
lieu aux risques et périls de l'adjudica-
taire et, notamment, sans aucune garan-
lie pour les vices rédhibitoires énumérés
dans l'article 2 do la Loi du 23 fé

vrier 1905.
Le PayeurParticulier de la Base de Gonspl

Signé : G. BRUfôET
M. ОДагсо Dessegno

CrJenr Public

Avis aux Médecins

nrrpuissance
faiblesse, Neurasthénie
1) Kalefiuid m'a donné des résultats

incontestable-: chez les neurasthéniques
et tes impuissants (Dr Yshoubian.de l'hô
pîtai bulgare). 2) Lai employé les mer-

veilleuses préparations D. Kaleniteherko

pour l'impuissance, le rémnatisme et

autre genre de maladie (Dr Sarah is

Dircc. Croix R Ro:lene ; . R) J'ai prescri.
Kalefiuid pour ueurast c:de se=

ruelle Le patient est revenu me voi

joyeux tout content da l'effet satisfai-
sent. (Dr Par: kevoyemos, rue Toptchilar
122)- 4) «ht. N. est un neurasthénique
après avoir •

. isKalf fu il dit . «Jesula

rajeuni de 20 rns et je suis de nouveau

fûî i omme». Dj Og • vSekiz-Agaich
3) Kalefiuid D Kalcritch nko est contre

impuissance neurs. thème, anémie, in=

somnJe, consomption, L /blesse etc.,pour
fortifier les forces pendant et ap ! c

TOUTES MALADIES, ?-1 en vente dan-
ks pharmacies et à r.oU з dépôt rue dû
Brousse 23. Appt. 2 Péra.

Prix réduit si.") p. fiac.

îAiievas de sable.

plat, 2.104 kfios d'acier rond.\ 36830 L!qslb 1>2 p> dô trancs fran<*ais

, t ... jA r\ . -4 о i,".r > 36261,8o ont avec intérêts en plus des

Direction tlO Jet ШШОШПб dUUH-uapSD. lo.lbo sacs eil ■

p.ajs judiciaires suivant sentence du Tri-
bunal Consulaire en date du 20-25 Février

Au dépôt de SaradibaDé : 26 machines pour linge. * 4 M
.

4rs 1SN aillsi ч»еро«autres f
. w

1 '

a, . A- • T, ! , -, 1 Vi V \ clamations. La mise a prix de la seconde
Ail CiepOo de ] il i-I ficha : 4 с i pмнеlie S (k Ц-ч Uuju,.

^
vente aux enchères sera déterminée p„,

A. la fabrique de cuir de Beïcos : 22.000 kilo -: d huile (bakiouré) •

le plus offr

Au dépôt de Suleymanié : 7 pneus extérieurs pour automobile, j
100 kilos de fil téléphonique. ......6 EhigniakoFf

| La machine à écrlr»
Que tôt ou tard vous achèterez
Peut-être après des expériences

I coûteuses

| Seul, agent,: S.P.l. (H-FlîWH H8i01)"Galâlâ Ru® Ш-
moudiê fi Tél Péra 1/61 Stamboul rus Meydanjik ÎdaS

1 Tél. Stamboul. 582.

int.

L'attaché au Tribunal Consulaire i i

Chemin de fer Ottoman d'Ânatoiie
La Direction Militaire de l'Exploitation du Chemin de Fer Ottoman d'Anatoile porte à la cdnnâissaiice

public qifiè partir de mercredi 1er juin 1921, le service de Vôya|eiiT& entre Haïdar-Pacha-Pendik-Yarem-
Jja et vire-versa, sera assuré par les trains ci-aprôs ^

N0 4 N0 6 Ko S N01048 N0 10 No 12 N0 14 N0 16 N0 13 N0 20 N0 22 I
STATIONS Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P Ilaïd-P Haïd-P Haïd-P Haïd-P j

Pendik Pendik Pendik Touzla Pendik Pendik Guebzeh
- . .

-

Bostanj Pendik Pendik . Pendik |

Pont Karsk'îuy (dép. 07 30 09 - il 05 12 — 14 15 15 45 17 - 17 - 18 20 19 25 20 45

Il aïdar-Pacha ;fiV
'

(D'-'P
07 55
08 00

09 2b
09 2f.

il 25
11 30

12 20
12 30

14 35
14 40

16 05
16 10

17 25
17 30

17 25
17 33

18 40
18 50

19 45
19 50

21 05
21 11

BTurcafion • 08 09 09 34 Il 39 14 49 16 19 — — 17 42 18 59 19 59 21 20

Ghieuz-Tépé 08 15 09 4ï 11 45 14 55 16 25 _ — 17 48 19 05 22 05 21 26
E enkeuy 08 18 09 4: il 43 1 58 16 28 — — 17 51 19 08 20 08 21 29
S »uadié 08 22 09' 4ï 11 51 15 02 16 02 — — 17 58 19 12 20 12 21 33
Rostand jik OS 26 09 5! 11 53 12 5Э ir> 06 16 36 — — arr. 19 16 20 16 21 37

Maltépé 08 34 02 59 12 01 13 17 15 14 16 44 1? 50 19 24 20 24 21 45
Poste R. D. Klm 16,600 — — — __ 13 23 — ----- — — — — — _ — —

Cartal 08 43 10 03 .12 13 15 23 16 53 17 59 19 33 20 33 21 54

P ndik (arr -

Dcndik (Dép.
08 50 19 h 12 S0 13 48

13 58
15 80 17 — 18 06

18 il
19 40 20 40 22 01

Poste C. B. Klm. 26.600 14 13 18 19
i Poste G. A. Klm. 31. 14 35 18 25
: T mzla 14 57 18 35

j G"ebzeh 15 24 18 52
i D;i-Iskélessi 15 47 arr.

j Tovchandjil 15 53
' H ïrékô lu 18
! \ uemdja arr.

A L'ELEGANCE
Aux Nouveaux fotàoiiêèëiiiGiifcs

'

fi KARAKACH &. SOCRATE (coupeur diplômé de Paris)
i Depuis Ltqs. M #% Costumes sur me-

costumes prêts p
t'A

КЧ SéEÏ??
№ïc depuis Lh[S.

Slattib.Place d'à p'ônt No Î6 Salons àïdlcposhioa Kcs f ;2,?;7/^Tei. St. 9Q(L

PHEFECTORE da la VILLE i|
Toi S les charbonniePs, vehdant dû ;h

charbon, à Consiantinople. doivent se Ф
servir à partir du 15 septembre des ^
ta>.)is estampillés, par la préfecture, lis |
doivent donc en faire fabriquer suivant
L rno lèle qui se trouva dans les sections я<

n uniCipaies et le .soumettre à l'estam- ^
pil aga defautoiité Compétente. Из ne ^
pourront vendre du cha boa- qu'après
i'as voi' passé p; r ces tamis.

Les contrevenants seicnt possibles ^
des pénalités prévues en la matière. \ &

9042 - 1
'

,
© CSHfiO- «ЭИ8^> '-5Lci«> ®

â
в.,EU GOÎ.MAN
Ï.Ô гA??!!

A vendre d'urgence
Une maison en pierre sise à Bécbikta-

quartier Yeni-Mahalé, rue lialadj, y

6 chambres, 2 sal- $

Préserve le liiige

В ti П '

a

STATIONS

m
lîLl«iv Sa r

. ».

Les élégantes n'auront plus à se soucier , Yaremdja Dép.
d'être bien habillées. \ I! h'éké

Les deux créatrices du tailleur pour ; 'j ivcnan !

dames Au" Raffiné viennent d'arriver de. / .j(
Dans avec leurs riches modèles. . y uz . a

Grand'rue de Péra, Apart. Damadian ) Poste G. A. Klm. 311

1er étagé, au coin d'Asmali-Médjid.
8730-4 {Pendik

(Poste G. B. Klm. 26.600
(arr.
(Dtp.

^^riôo (io
CSin.tl.tPCT t t<:xUxecU>

fowmnl v

\
"

\
unfitGii^e

. J
oouipfeéEéxqojite W
босисиу-etc - és-ô : f'y ]U
(joruô en ^-erea гчгсгое r\ J,

3(?i tn ? tvu&9 ^ cxrH >̂ •'
• LTyLj IJA/U 'Ur „ ue Cadfii 96

^ i Carta
" Poste ft. D. Klm;

Maltépé
Dos ; aadjik

I Spadié
• Erenkeoy
1 Ghieuz-Tépé
Bifurcation

■ Haïdar-Pacha

16.600

Pont Karakeuy

arr.

Dép.i

N0 3 No 5 j N0 7 | N0 9 N0 11 N0 13 N0 15 N0 17 N0 19 N0 21 N0 23
Tndik Pendik Bostanj. jG uebzeh BostuUj Pendik Pendik Pendik Pendik Bandik Pendik
aïd-P Haïd-P !Haïd-P i

1
ilaïd-P Haïd-P Haïd-P Ilaïd-P Ilaïd-P ilaïd-P Haïd-P llaid-P

07 26

" ' 1

07 43
07 Ы
07 56

— — 08 02 — — — — — —

06 00 07 08 08 17 09 43 11 23 13 23 16 22 18 45 20 15
С6 08 07 16 OS 25 09 51 11 31 13 31 16 30 18 53 20 23

06 17 07 25 — — 08 34 10 00 11 40 13 40 16 39 19 02 20 32
06 25 07 33 08 25 СЭ 15 10 08 11 48 13 48 16 47 19 10 20 40
06 30 07 3S 08 30 — — — _ 10 13 11 53 13 53 16 52 19 15 20 45
06 36 07 44 08 36 _ — 09 24 10 17 11 59 13 59 16 58 19 21 20 51
06 40 07 48 08 40 _ — 09 28 10 23 12 03 14 03 17 02 19 25 20 55
06 44 07 52 08 44 09 32 10 27 12 07 14 07 17 06 19 29 20 59
06 50 07 58 08 50 08 58 09 38 10 33 12 13 14 13 17 12 19 35 21 05
06 55 08 03 СЭ 05 9 05 09 45 10 40 12 18 14 20 17 17 19 40 21 10
07 15 08 23 09 25 9 25 10 05 11 — 12 08 14 40 17 37 20 — 21 30

1051

1< o0
17 59 j.
18 14
18 25 j
19 01 l
19 28 ]
19 40 5
19 52 3
20 05 1
20 23 \
20 32 l
20 43 j
20 53 I
21 07 |
- -

- J
21 30
21 35
21 55

сh

No 5. Cette maison

les, 1 cuisine, 1 citerne, 1 puits à pompe,
1 jardin, etc. et a une vue splendide sur

le Bosphore et la Marmara. Le plancher
est garni de Code cirée et les murs peints
à l'huile. Ceux qui v udraient la visiter

peuvent s'adresser tous les jours, après
•4 h. à ceux qui l'habitent.

BANQUE NATIOMALE DE TURQUE j
FONDEE EN 19.09

Sapitâî Lâig. 1.000,000 I
Siège Central à CONSTANTI.NOPLE

H e a d

Dépôt Général;J.<Ê7 ColmanLtd
Cons[ple Agency,St.Sanassar Han

Abelhien de la §uérison
lente de la Blennorrap
par les Tubes et Perles du Dr
DESCHAMPS, professeur à LU-
niversité de Paris. Guérison ra-

dicaie de Blennorragie aiguë,
chronique spérmatorrhôe, maia-
die du cysîe (cVstide){ et' .

En Vente à la Pharmacie Cari'
zuch à Péra et Arsénaki à

Sirkédji.
Prix t Piastres 12§

DEPOT: Galala, Mounihané, CoiUéat'X

han, Nos 1, 2 et 3. Tél. Péra 2110.

(Offres et Demandes|
fl.1 flamande DE SUITE ma-son de
Ull Uuiiluilvlu neuf chambres Située *
.'Péra. Offres par écrit, A. Lombarde 28
Rue Mekteb, 90?0.

Appartement

OBSERVATIONS
Nous rappelons à l'attention du public qu'en vertu de l'art. 9 du règlement d'Exploitation, tout

^voyageur devra être muni de son billet, cinq (5) minutes avant le départ du train.
En outre, en conformité du même règlement, les voyageurs sont tenus de présenter au guichetier

la monnaie exacte de leurs billets, pour éviter tout stationnement prolongé au guichet par suite de change.
Nous rappelons également au public qu'il est strictement défendu aux voyageurs d'utiliser les trains

mixtes de la haute ligne Nos 1043 et 1051, pour les relations entre les stations de la Banlieue, la gare
10,du. сйилгие£.

Entrée par la Rue. Zumbul s , rj ... ... , T1

^
. , .... J de Haidar-Facha et ;a station ce Pendik comprises

« Maqmfiqu.es ceintures élastiques a ] î3
r

J ' 1 iiaidar-Paclia, le 31 mai 1921.
parlir de 6 Lfq.

La Direction Militaire de l'Exploitation

GALAl A Union Han, Rue Voivoda
Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)

Succursale de STAMBOUL
STAMBOUL, Kenadjian Ilan.

En face du Bureau Central des Postes \ i

Téléph. St. 1205 1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabrislan,
en face da Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 11/

SUCCURSALE DE SMYRNB
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA

Agence de hoaii res
50 Cornhill E. G. 3

La Banque Nationale Tu .щ„ q-
s ccupe de toutes les opérations do L an-

que, agit en étroite coopération avec 1&
Lritish Trade Corporation (société privi-
L ïgiée anglaise), propriétaire de la grandf
Lajorité des actions de ta Banque.
Ouverture de comptes courants. j
Réception de dépôts à éqheaac - rtxo t> ;

^

intérêts | A Iniiar c!iam bres spacieuses pour
lotdifo 8 sur demanda. •

" lUUul bureaux au-dessus de Fim-
Son bureau de PERA met en location meuble du journal В >sphore s'adresser

à des conditions avantageuses des safes à. L'Administration du journal,
perfectionnés, de diverses dimensions j

quatre chimbfés, èaiR
électricité, b.hi à r.Ader.

A/eub es à vendre S'adresser à Fllô el
Continental, Péra, Petits-Champs. 9047

Occasion exceptionnelle, J ventre
urgence

à Ortakeuy, sur la route du tramway,
deux grandes maisons en pierre, avec j.i'r-
dm, eau douce, vue de la mer, du 1er
érge S'adresser. Buyuk Tunnel II n,

, N0 8 Tél. Péra 721.

|Installés dans une chambre forte. Gérant Djémil Siouffi, avocat
p ^зЕгакяигаяяа*»к l ;V-' i—pg r^-arvъзаъг «Krjariafsatsa».* :

N0 124feuilleton du BOSPHORE 13-8-21 i — Crois-moi, Strelii/., ne tente pasl'ex- — Plu- à t u âge, mon garçon, laissa

fpérience ! Noue en avons assez de toi; поз \ tomber Streli'z d'une voix méprisante. Tu
~ ~ ' ~

. f ipouilies ne guettent que l'occasion de te | es trop Vieux, trop gras ! Tu n'as plus ni

аде

DOUZIEME EPISODE

l'expéditien de la villa des Glycines ? \
Fiasco presque complet,

— Pardon... objecta Lucius. N'ai-je
furc Ion affaire. jia tète ni les muscles qu'il faut! Tes épau-i pas bien conduit l'affaire de Varèse, dé-

— lis te haïssent autant que moi. les? Une façade ! j couvert le testament de Rougier ?
— Possible; mais c'est ta peau qu'ils j Lucius courba le torse. j —Plaisanterie! Ce qu'il fallait, c'était

\ :uleni la première. Tu as le choix ; lof —Une façade, te dis-je, licana Streiitz. | pincer la sœur, et tu avais si bien choisi

G, , ,
i couteau de tes hommes ou celui de De •• i Et ie ne m'en aperçois pas aujourd'hui ! îles exécutants qu'ils ont décampé à la

гам roman cinéma es d époques j li'er? î Autrefois, oui, tu étais solide et redouta- j première alerte... Mais passons: pour

j Streiitz se pencha sur son complice : jbie : l'éthar, la cocaïne, la morphine, Го-jénumérer tes défaites, je n'ai que Fem-

: — Lsbécile ! Tu te saoules de mots. \ pium, toutes les drogues ont fait de toi j barras du choix ! Je te charge de liquider
i Vous songez à me livrer ? Et après? Se-lune chiffe! (la jeune Delpierre : tu ne vas pas dire

l'r
z-vous pour cela tirés d'affaire ? Chacun 1 Lucius baissa, la tête ; Streiitz se re- f qu'elle ne te fut pas offerte, toute prépa-

de nous en a Assez sur ia conscience pour (dressa ; jrée sur un plat? Une démente, une loque,
è re guillotiné cent fois. Tu coupes et -1 —Tu penses bien que j'avais mon plan ; incapable de prononcer une parole, de

j core dans ce bateau des jurés, indulgents '
en te laissant courir à ces sales plaisirs ! j remuer pied ou patte !... La besogne ? Un

Irour
le dénonciateur ? Faribole ! Panneau ; Sain et normal— da corps s'entend,— tu UevR un ouvrage de demoiselle ; une petite

où tombant les crétins ! Et quand bien étais un voisin dangereux Sans que tu •; piqûre, un tatouage de rien du tout : ce

1 ème tu sauverais ta tête ? T'ouvrirai - t'en doutes, j'ai arraché tes crocs ! Mords |n'était pas le fin du fin, conviens-en ?

féales portes de la prison ? T imagines-tu si tu peux, maintenant ! \ —J'ai été assommé comme un bœuf,
— Pas tant que tu le crois ! rugit Stre-} r îvenii ici, ou en quelque campagne rian- — Tu te trompes, murmura Lucius., les 'tenta d'expliquer Lucius.

litz. Sur un signe de moi, tous mes hom- ) œ finir ton existence en bon père défi- poings serrés, je peux encore... f — C'est bien cela, assommé! Mais
mes-se rangeront à mas côtés; que je j mille .. On t'enverra t à la Nouvelle c-r - —'lien ! articula durement Strelilz. Ré- •

par qui ?... Par une femme ! Iiein ! ces

dise un mot, ils-t'empoigneront par la ^ ver sur les chantiers, trainer sous le so- capitulé ce qui t'advint depuis; la mort de (beaux muscles d'autrefois?... Une fem-

pea-u du ventre et t'exécuteront comme un i leil une agonie de forçai, râler sous ia tri- Fvoug.. r ! Sept jours, sept pauvres jours, j me ! Une femme !

chien ! Tu n étais quelque chose que pur que. Voilà ion lot ! et partout où tu as rencontré l'ennemi tu ] « Et la liste s'allonge ; oh ! les vfetoi-

jusTjcs
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tite voiture ; ie père Bernard roulant Fin-. sous vos ordres, et je quitte le t tu » trop
••incible Lucius, voyez vous ça ! Car il t'ai famillier pour le « voue », plus cérémo-

nieux. Pour peu que cela vous flatte, je
suis même prêt à vous parler à la foi-
sième personne... Vous ne l'exigez pas?
Mon Dieu, cela ne m'eût pas gêné pour-

tant, je vous l'assure. J ai de la hiérar-

ehie, du taient, un tel respect que je
suis trop heureux, trop1» flatté, de m'in-

cliner devant eux... Simples formules, en

direz-vous? Hélas ! tout n'est-il pas for-
mele en ce bas monde ! » .

11 se renversa dans son fauteuil et con-
clut :

— C'est ainsi.
— Puis, comme Lucius demeurait si-

lencieux, il ajouta, avec un accent iu-

définissable d'ironie ;

— Qui m'eût dit qu'un jour je vous

ieatenant j obéirais .. que dis-je ?... que je sollicite-

faire du \ rais cette obéissance ?...

proprement roulé, mon gaifiard !... Je ne

parle même раз de ce coup de poing
qu'on t'aurait al.ongé d ms sa bicoque...Et
c'est après da tels exp'oits que tu oses

élever la voix, parler menacer ? Tiens tu

me fais pitié! Toi, un chef? Presque
plus un sollat ! Mes hommes ? Des ptn

tins à qui je ne dorme pas deux jours,

privés de moi, pour se faire prendre dans

une rafle do sous-préfecture. Du ventre,

oui, mais pas d'estomac ! Que ma tête

tombe, et le sale corps que vous êtes,
s'en ira en pourriture avant que les vers

aient mangé le mien. Tu tremb'es main-

tenant ? Pourquoi donc, te sentant si fori?

Le manoir, me dis-tu, va être cerné ? Je

m'efface, je rentre dans le rang : te voi-

là m-itre et je n 1 suis qu'un
obscur... Le tout n'est pas d;

moi : je t'ai fait, je saurai te défaire, tu
vas, voir !

Il étendit la main jusqu'à ua timbre ;

qnçius- l'arrêta ;

bruit avec son sabre, tu connais que!- I Lucius faisait nerveusement claquer ses
qu'un qui a joué vingt ans à ce jeu-là j doigts,
pour finir déserteur ?

— Strelilz ! gronda Lucius.
— Oh ! mon ch-:r, fève de sus.cepti-

L'évocation de cet avenir effroyab'e fit t'es fait battre ! J'ai perdu plus de temps res que tu inscris sur ton drapeau de- s biiués patriotiques ! Je commente l'histoire I
pâlir Lucius ; il essaya d'en écarter la vi- à te tirer des griffes de Varèse et de Né- : viennent rares. Après une femme, un j mais c'est à vous d'agir. Remarquez à j
s ion. -

îac qu'il ne m'en aurait fallu pour les • vieillard, un gâteux dont les jambes fia-} quel point je pousse la délicatesse; à
à s wre

Le bagne ? On s'en évade ! prendre, eux et leurs amis. Je te confie jgeolent, qui bientôt sera mur pour la pe-i peine si je me suis mis volontairement

M


